
Armée de l’Air 1945-1962 (48)
Ami(e) Internaute,
Ce 200ème diaporama est le 48ème d’une série sur l’armée de l’Air en 
Algérie de 1945 à 1962. Il concerne l’EALA 3/10 Parisi.
Faites le circuler sans restriction ! 
Merci aux propriétaires des photos dont les noms apparaissent entre
parenthèses.
Pour l’histoire de l’aviation en Algérie que je réalise, je recherche
des photos, des documents, des récits et des témoignages, merci
d’en parler autour de vous.
Consultez les documents précédents sur :
https://aviation-algerie.com/aviation-algerie/
Bien cordialement.
Pierre Jarrige.
Jarrige31@orange.fr http://www.aviation-algerie.com
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EALA 3/10 Parisis

L’Escadron EALA 3/10 Parisis est créé à Télergma sur T-6
le 1er décembre 1959 par regroupement des EALA 3/72 et
6/72. Il est parrainé par la 10ème EC. Transféré à Bône en
novembre 1960, il passe sur T-28 en d'août 1960.
Détachements à Khenchela, Sétif, Djidjelli, Philippeville,
Oued-Hamimine.
Immatriculation : F-UJMx, codes : Radium, Ramel.
Les T-28 de l’EALA 3/10 sont identifiables par le petit
numéro inscrit sur le fuselage.
Départ pour la France le 13 août 1962. Dissolution le 30
octobre 1962.

Commandements
1er décembre 1959 : Cne Édouard Delozanne.
26 juin 1961 : Cne/Cdt Hervé de Bodin de Galembert.
9 mai 1962 : Cdt Yves Leroy.
13 août 1962 : Cne Jean-Paul Douillet.
30 septembre 1962 : Lt Debackere.

… suite …



… suite  …

Décès
- 10 février 1960 : le sergent-chef pilote André Horin, meurt en T-6 à Khenchela, l’aspirant
observateur Padovani survit à ses blessures.
- 22 mai 1960 : les sergents Joël Jestin et Bernard Moussus meurent en T-6 à Batna.
- 19 janvier 1961 : le capitaine Pierre Pronost est tué à Batna en T-28 à Batna en sortant de
piste à l’atterrissage et en passant sur le dos.
- 4 février 1962 : suite à une panne de moteur, l’adjudant pilote Rion pose son T-28 dans la
région de Beni-Melloul. Durant 1 heure 30, blessé au sol par des tirs rebelles, il se défend
avec son pistolet en attendant l’arrivée d’un DIH constitué en urgence avec le personnel de
l’armée de l’Air de la base de Batna et du PCA 10/540 prévenus par le commandant de Bodin
de Galembert, chef de patrouille. Avant d’être blessé par les rebelles d’une balle au genou et
d’une autre dans la cuisse droite, le pilote souffrait déjà de huit côtes fracturées, de deux
fractures de la colonne vertébrale et d’une autre à la cheville gauche.
- 23 avril 1962 : Le sergent pilote Noireaux percute le sol lors d’une RAV en T-28 près d’El-
Oued. Il décède, coincé dans l’avion en flammes. L’observateur, le sergent Francis Melet, qui
était sorti de l’épave, revient pour le sauver mais succombera lui-même à ses brûlures le 7
mai 1962 à l’hôpital Percy à Clamart.



(Gérard Paloque)

EALA 3/10 – North American T-6G



EALA 3/10 – Maquette de T-6 par Alain Courouge



EALA 3/10 – T-28 avec le côté EALA 6/72 et le côté EALA 3/72 

(APPA - Association pour la préservation du patrimoine aéronautique)



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28



(Michel Vanrapenbusch)

EALA 3/10 – T-6 et le commando de l’Air Michel Vanapenbusch à Batna en février 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 à Khenchela en 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 à Khenchela en 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 à Khenchela en 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 à Khenchela en 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 en 1960



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – T-6 en 1960



(Roland Didier)

EALA 3/10 – Télergma 1960, T-6 devant un T-28



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28 à Batna, 1961



EALA 3/10 – T-28



EALA 3/10 – T-28



(Bernard Gilotte)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1960



(Bernard Gilotte)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1960



(Bernard Gilotte)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1960



(Bertrand Lassalle)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1960



(Christian Bernateau)

EALA 3/10 – T-28 à Bône en 1961



(Louis Jaccon)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Maillot)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Maillot)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Maillot)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Maillot)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Maillot)

EALA 3/10 – T-28, Oued-Hamimine 1961



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28 à Batna, intervention sur le train avant



(Claude Totereau)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1961



(Claude Totereau)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1961



(Pierre Tabart)

EALA 3/10 – T-28 à Sétif en 1960



(Pierre Tabart)

EALA 3/10 – T-28 à Sétif en 1960



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1961, atterrissage sur le ventre



(Pierre Bregerie)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1961



(Pierre Bregerie)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1961



(Pierre Lapeyre)

EALA 3/10 – T-28, Batna, juillet 1962



(Jean-Claude Feron)

EALA 3/10 – T-28 à Batna en 1960



(Pierre Tabart)

EALA 3/10 – T-28 à Sétif en 1960



(Alain Crosnier)

EALA 3/10 – T-28 en 1960



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28



EALA 3/10 – T-28



(Françoise Doyen)

EALA 3/10 – T-28



EALA 3/10 – T-28 sur le dos

(Jean-Claude Cecile)



EALA 3/10 – T-28 à Batna

(Jean-Claude Cecile)



EALA 3/10 – T-28 à Batna, pilotes et observateurs

(Jean-Claude Cecile)



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28 à Batna, 1962



EALA 3/10 – 1959, caporal-chef observateur Philippe Roussel à Khenchela

(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »



EALA 3/10 – T-28 à Batna, Lt observateur Jean-Claude Cecile

(Jean-Claude Cecile)



EALA 3/10 – T-28 à Batna, Lt observateur Jean-Claude Cecile

(Jean-Claude Cecile)



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28, SL observateur Jean-Claude Cecile



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – T-28



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – Le 6 juin 1960, le Sgt Michel Poinet après avoir été récupéré par une Alouette



(Jean-Pierre Chauvet)

EALA 3/10 – Lt Jean-Pierre Chauvet



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – Batna



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – Les installation en 1960



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – Détachement de Négrine



(François Haie)

EALA 3/10 – remplissage des bidons de napalm à Bône



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – Napalm



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – Napalm



(Philippe Roussel « Les Aurès à 20 ans »)

EALA 3/10 – Napalm



EALA 3/10 – Le T-28 de l’adjudant Riou qui sera abattu le 4 février 1962

(Jean-Claude Girard)



EALA 3/10 – 4 février 1962 : le T-28 de l’adjudant Riou abattu dans la région de Beni-Melloul.
L’adjudant se défend avec son pistolet en attendant l’arrivée d’un DIH. Avant d’être blessé par les
rebelles d’une balle au genou et d’une autre dans la cuisse droite, le pilote souffrait déjà de huit côtes
fracturées, de deux fractures de la colonne vertébrale et d’une autre à la cheville gauche. Remarquer le
panier de roquettes au premier plan

(Philippe Dumoulin)



(Robert Cortès)

EALA 3/10 – Le T-28 du Sgt Gourhant à Batna, le 15 mars 1961



(Claude Totereau)

EALA 3/10 – Le T-28 du Sgt Gourhant à Batna, le 15 mars 1961



(Claude Totereau)

EALA 3/10 – Le T-28 du Sgt Gourhant à Batna, le 15 mars 1961



(Jean-Claude Cecile)

EALA 3/10 – Le 22 avril 1962 un T-28 percute le sol lors d’une RAV près d’El-Oued. Le pilote,
le Sgt pilote Noireaux, décède, coincé dans l’avion en flammes. L’observateur, le Sgt Francis
Melet, qui avait déjà évacué, revient pour le sauver, mais succombera lui-même à ses
brûlures le 7 mai 1962 à l’hôpital Percy à Clamart.



Mes opérations en Algérie par Paul Reynaud (Le Piège)

Quels furent les changements que j’ai pu observer entre mon premier et mon deuxième séjour ? Outre
le fait qu’on avait gratté la peinture de nos avions qui étaient maintenant de la couleur de l’aluminium,
les missions étaient toujours les mêmes. Le comportement de l’adversaire avait changé. En 1957, on
rencontrait des bandes importantes pouvant parfois dépasser une centaine de combattants, en 1960, ils
avaient compris que ce dispositif, en face de nos moyens militaires, leur était défavorable, ils ne se
déplaçaient plus qu’en bandes de dix, vingt, tout au plus, jamais plus de cinquante, en tout cas.
Au tout début de mon deuxième séjour à l’EALA 3/10, au début de février 1960, ma mission était de
protéger une section du Génie qui réparait des routes, à l'ouest de Batna. Nous tournions en rond au-
dessus de ces braves gens depuis déjà une bonne heure et les soldats approchaient d’une grosse
ferme d’où est sortis soudainement une bonne cinquantaine de fellaghas qui se sont échappés vers la
vallée. Prévenu par mes soins, le lieutenant qui commandait la section me fait part de son inquiétude
pour ses véhicules qui sont justement restés dans la vallée, sous la simple garde d’un caporal et cinq
hommes.
Nous avons donc commencé à tirer de toutes nos armes sur les rebelles qui s’enfuyaient en
demandant, sur la fréquence opérationnelle, toute l’aide que les patrouilles en mission dans les parages
étaient susceptibles de nous donner.
La première patrouille que j’ai vue arriver sur les lieux venait d’une escadrille parrainée par la 13ème
Escadre, basée à Sétif et qui s’appelait Camara Noir, suivie de ma relève qui avait décollé de Batna,
suivie à son tour par les Corsair de Télergma.
Plusieurs T-6 ont été touchés par les tirs adverses, en particulier mon équipier que j’ai du renvoyer à
Batna, ainsi que le leader de la patrouille Camara qui n’avait pas suivi mes conseils de prudence.
Allez, Mon Lieutenant ! Ils sont tous sauvés, votre escouade de sapeurs et vos véhicules. Le régiment a
d’ailleurs manifesté chaleureusement sa reconnaissance.



(Françoise Doyen)


